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LE DUC D’ANVILLE

Louisbourg, considéré comme la clef du Canada, était tombé aux 
mains des Anglais. La nouvelle de cette perte avait eu un retentissement 
pénible au Canada, et, afin de venger l’honneur national, M. de Maure- 
pas, ministre d’Etat, sur les avis du gouverneur Eeauharnois et de l’in­
tendant Hocquart, fit préparer un armement considérable pour reprendre 
la forteresse de l’île Royale : onze vaisseaux et trente transports, dit 
Ferland (vol. II, 478); onze vaisseaux de ligne, cinq frégates et trente- 
cinq transport, corrige le Rév. P. LeJeune, O.M.I. (Tableaux synop. de 
l’Hist. du Canada, 3e fascicule, p. 150), furent confiés au duc d’Anville. 
Non pas à Nicolas de la Rochefoucault, comme l’annonce ce dernier 
auteur, mais bien Jean-Baptiste-Louis-Frédéric de Roye de la Rochefou­
cault (rameau de Roye et de Roucy), duc d’Anville par brevet de 1733, 
marquis de Roucy, né le 17 août 1709, reçu en survivance de la charge de 
lieutenant-général des galères en 1730, lieutenant-général des armées na­
vales en 1745 et qui est mort sur le Northumberland le 37 septembre, 
1746. (Hist. Génêa. et Chrono. des pairs de France. Le P. Anselme,
V, 403.)

Le seul des LaRochefoucault qui a porté le nom de Nicolas mentionné 
par le P. LeJeune, O.M.I., n’a pas été duc d’Anville. C’était Alexandre- 
Nicolas de la Rochefoucault (rameau de Surgères), marquis de Surgères, 
lieutenant-général des armées en 1748 et mort le 39 avril 1760. C’est 
probablement ce titre de lieutenant-général qui a induit le P. LeJeune
■ii erreur.

Le Bulletin des Rech. Hist., 1914, p. 90, nous rapporte la visite que 
fit M. Faucher de St-Maurice à la baie de C'hibouetou. ..
M. Faucher, “que pendant quelques années a reposé dans la mort le duc 
d’Anville, de la famille de Montmorency”.

Cet écrivain s’est trompé. Il a pris Damville pour d’Anville.

“C’est là”, dit

Damville était une baronnie érigée en duché-pairie en faveur de 
Henri de Montmorency qui mourut en 1633. Le duché de Damville fut 
ressuscité en faveur de son neveu François-Christophe de Lévis-Ventadour.
Le titre passa ensuite à Louis-Alexandre de Bourbon, comte de Toulouse, 
qui le vendit en 1719 à Mde de Parabère —et la pairie s’éteignit là. Il 
n’y avait donc pas de duc Damville en 1746.
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